
LE PRIX QOURÂNT

eau doit se geler. Ces récipients
oil, 11n diamètre de neuf pouces au soin-

'i ediamètre diminue jusqua'à cin

au;v.s;i fond; Ils sont profonds de 1i4!
ptoc e. et leurs parois sont épaisses de 14

tpouce: -ces parois sont si poreuses
cîHss'humectent complètement quandl

tmet de l'eau. Pendant la journée,
caPiile en vrac des couches au-dessus

.I. erPbes est de temps en temps retour-
I--,afin que l'eau puisse être mainte-

iiie clans un état de sécheresse; et les
i-l liietits (l'eau placés entre lea diffé-
'litls lits sont remplis d'eau pure et

douve, proVenant de sources situées tout
cris Quand le soir arrive, les récipients

,lterre, peu profonds, sont placés en
mgssur la litière et au moyen de pots

-; m uiles brillées, assujettis à l'extrémité
do longs bambous, chaque récipient est

.1 moiliié remp)li d'eau. Néanmoins, ia
liii multé voulue varie suivant la quantité
l- glace à laquelle on S'attend; les mndi-

cîc peuvent prédire cela par l'aspect
-Ili riel et la -régularité des courants d'air
,pii viennent du nord-ouest. Quand les
c 'n :litions sont favorables, une demi Il-
%r- environ d'eau est mise dans chaque
;-1l trécipient; mais quand on s'attend

lm;ire moins de glace, 14 de -livre d'eau
la quantité usitée;; mais, en tous
on met plus d'eau dans les réel-

cc'Isqui sont -le lus près de l'extré-
ctice cuet des couches, car le rende-
cclià cet endroit est toujours un peu

s fort.
Il environ 5,000 pietits récipuients

mv cacune (les coucehes, et le rende-
(u le la glace est d'environ 1/ dle Il-

Ilai chaque récipient.
l>anS la saison fraîche, alors. que la

ilifcôra.[ure de l'air dans les ch.amp~s de
-' ceet au-dessous de 50o F, et qu'il y

* 'l0doces brises provenElnt du nord et
l'Ouest, la glace se forme la nuit dan§
;'', les bassines peu Profondes. Des lin.

~cn~îsurveli-lnt et remarquent i ni-
.'Lirement quand une mince pellicu.le

';aaîà la surface <le l'eau; alors le
t ie(ntl de 'plusie-urs de ces bassines est

'"a;ngé et on en arrose les autrIes bas-
rîe.Cette méthode augmente l'action

1;' gelée. Les Indigènes ont découvert
vla stagnation diminue -la quantité de
mp lroduîite. Quand le firmament est
~craiernntclair, quand le zéphyr souf-

*edu nord-ouest, la congélation com-
ineavan.t minuit ou vers minuit et

- iitinîle à se développer juisqu'au tmitin,
la1 glace la plus épaisse se forme.

'.ttIP glace est souvent épaisse d'un pou-
P. t quelquefois Jle contenu total de la
* .cIeest entièrenment gelé.

IPs bassines à glace présentent une
'.ranîle surface extérieure d'humidité aux
c-tirants d'air, ce qui produit une évapo-
'.tlon rapilde et un abaissement de la
t(Iihératire. L'eau qui filtre à travers
l!Qs p1lateaux Poreux expose une si gran-
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(le surface à la brise qu'elle gèle rapuide-
nient. Outre l'effet d'évapocra.ttion, il y
a aussi l'influence dle l'isolation <le -la
(chaleur, dont Il faut -tenir compte pour
e.xpliquer le phénomène. La couche
épaisse <le feuilles sèches dans les lits
de glace formne une -large surface qui est
une mîauvaise conductrice de la chaleur..
La chaleur ne petit que pénétrer légère-
mient à l'intérieur pendant la journée.
lDès que le soleil se c'ouc'he, cette suirface
ayant un très grandl pouvoir (le railation
est mise en action et affecte l'eau dans
les bassines minices et. poreuses qui for-
ment el les-mêmnes îles radiateurs ipuis-
san ts.

Quelques-uines les fabriques (le glace
naturelle <Ilu Bengaclo ;î'od ui sen t dans
lige sei!e nuit plus (le 10 tonnes de gla-
<'e: elIes Pmîîloient 30 p>ersonnes (le tout
àge et lt r'éc'olte (le glace faite <le bonne
hieute la matin par ces individus re-pré-sen-
te une îles îîeu nombreuses scènes ani-
niées clignes îl'étre remarquées dlans la
réý,ion (lu Gange.

I ,es obser'vat ions <ci-dessiri furetnt fai-
tes pcar l'auteur île cet artic'le stîr les
lietux miêmes, pendant ses voyages dans
le D)el ta (Ili Ganuge, il y a pilus dle <lotize

.uî'àil y a quelques année.;, cette
îîîAllhode pr'ocurait le principal. aîiî>iovi'
sioiiin"nient. île glace dut Ienga'e, tmais

'lut 'e u'..icid<'appareils inodIermes, puoile
la purod uction île la glace, a, granîdement
confiné cette indutstrie au-x demandesi lo-
cales.

LE PANSAGE DES VACHES

fAu ponint (le vute île l'hygiène (les anil-
Ou c:x et d'. celle (1.1 la:t lui'mème, que
nits considlérons surtout ici, le -' pan-
sage .. régulier <les vaches <lait préoccu-
trir doublement les pî'î'sor.nes <'hirg,éfýs
(Ic' ta t (1:,' l l'étalble. Ce4te toilette- des
animiaix, les t vsîeillent qu'ou la prat!
(,il(-'lau d0iors, d'autres es;tient qu*ils
vaurt miieix y procérler l1 niatlin, loi sque
les var hi s miaiîgnt leur rat ion cIlu's l'é-
tablie. Elles ei. éprouvent un ceritain
b'etîètte qui a une répercuss!on favori.
Ucj suir l'appétit dles bêtes, cai' les fric-
tions exiercé"-s sur la peau ont letur a;,'-
îiî asi stir les organes digestifs cei
augmenclant le's sécrétiotns glalinculaires.

C'es soins ion ruiaIlers eîîtrî'ttiennCnt !:
bonu fonctionnemenit (le la peau qui, coin-
nic loti saet, laisse passer (les prod(1uit s dle
dléut rhumo nuisiLles. sinon ces dlerniersi
trouveraient tine porte dc so)rtie (laits ta
P:amillî, dont ils sou illeraien t le lait pa,'
leur saveur ou leur odeur, si les poussiè-
res ou autres nialièrîs étrangères s'oppa-
salenît aintsi à leur évacuatiotn par l'appa-
reil cutané. En outre, les débris d'excré-
me'nts collés aux poils, peuvent facile-
ment tomber dlans le seau à traire. Ce"
soibs s'imposent d'autanît mieux que lesi
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